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Masseni
          RENCONTRE CÔTE D’IVOIRE

« Plus de cinquante femmes 
sont dépistées chaque jour, 
et ce chiffre devrait 
augmenter. »
Masséni,
Coordinatrice médicale
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Souhaitant agir pour l’amélioration des politiques  
de santé, Masséni Diomandé rejoint les rangs de 
Médecins du Monde en 2016 au Burkina Faso. 
Aujourd’hui, c’est en Côte d’Ivoire qu’elle coordonne 
l’action médicale de l’association et de ses 
partenaires. Notamment la lutte contre  
le cancer du col de l’utérus.

POURQUOI J’Y SUIS ?
« J’ai toujours voulu faire de l’humanitaire. 
Étudiante, j’ai donc choisi de suivre un double 
cursus en médecine et nutrition. J’ai d’abord  
travaillé dans la prise en charge d’enfants malnutris 
au Burkina Faso en tant que médecin. Mais très vite, 
ne supportant pas de perdre mes patients par 
manque de moyens diagnostiques et thérapeutiques, 
j’ai souhaité me former à la gestion de projet pour 
agir directement sur le renforcement des systèmes  
de santé. C’est avec cet objectif que j’ai intégré 
Médecins du Monde. »

CE QUE JE FAIS
« Mon rôle est d’assurer la qualité des interventions 
médicales de Médecins du Monde et de ses 
partenaires, mais aussi de concevoir les stratégies 
d’appui aux systèmes de soins locaux tout en 
participant à la définition des politiques nationales 
de santé. En 2021, nous avons lancé une 
expérimentation pour lutter contre le cancer 
du col de l’utérus, dont plus de 1 400 femmes 
ivoiriennes meurent chaque année faute d’accès 
au dépistage et aux traitements. Pour inverser cette 
réalité, nous avons mis en place des équipes d’acteurs 
communautaires qui vont à la rencontre des 
ménages pour proposer le test de dépistage par 
auto-prélèvement, et formé nos partenaires au 
dépistage, à l’orientation et à la prise en charge 
des cas positifs. »

CE QUE JE RESSENS
« Toute l’équipe est ravie de l’engouement suscité 
par ce programme. Plus de cinquante femmes sont 
ainsi dépistées chaque jour, et ce chiffre devrait 
augmenter avec l’intégration dans le projet de deux 
nouveaux centres de santé d’Abidjan d’ici 2025. 
Communautés, professionnels du soin, institutions 
sanitaires… pour éviter un maximum de décès 
et faire évoluer les mentalités et les pratiques, nous 
avions à cœur de travailler étroitement avec les 
différents acteurs impliqués dans la santé des 
femmes. Agir avec les communautés pour provoquer 
un changement durable via des programmes 
concrets : c’est un principe de Médecins du Monde. 
Et je suis fière d’y participer. » 

Coordinatrice médicale 

,
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Qui fait le journal ?

Bouleversés 
L’invasion de l’Ukraine est si 
choquante, les gens qui fuient, les 
écoles et les théâtres bombardés, les 
corps de gens massacrés abandon-
nés dans les rues. Comment est-ce que 
cela va se terminer… Je suis heureuse de 
vous donner un peu pour que vous aidiez 
les Ukrainiens.
Michelle, retraitée

Il faut continuer à se battre pour le 
droit des femmes ! Voir qu’un grand 
pays développé comme les États-Unis peut 
revenir sur le droit à l’avortement, ça me 
révolte. Des années de combats et tout peut 
voler en éclat, quelle injustice !
Alix, sage-femme

Merci pour tout ce que vous faites, la 
tâche de rendre les soins accessibles 
à tous et à toutes sans condition est 
cornélienne mais vous menez vos 
actions brillamment sans laisser 
personne derrière. Bravo aussi pour 
votre communication (car même si vos 
actions sont extraordinaires, aujourd’hui il 
faut parfois faire bouger les gens avec les 
images).
Une étudiante en médecine

Vous aussi, réagissez !
donateurs@medecinsdumonde.net

Effrayés
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Editorial
,

Depuis quatre mois, la population 
ukrainienne vit les bombardements,  
la guerre, le ciblage des populations 
civiles et de structures médicales. 
Plus de 10 millions de personnes ont été 
déplacées de force, plus de 4 millions de 
personnes ont fui le pays, plus de 7 millions  
de déplacés internes, le pays fait face à une 
crise humanitaire sans précédent. 
Médecins du Monde, présent en Ukraine depuis 2014, 
a considérablement renforcé ses actions à l’intérieur  
du pays et aux frontières ukrainiennes. Les besoins 
sont considérables : de nombreux blessés, des ruptures 
de traitement chronique, en particulier pour les 
enfants, les femmes et les personnes âgées ou malades.
La réaction immédiate de la communauté 
internationale, l’effort collectif des gouvernements 
européens et l’élan de solidarité envers les réfugiés  
ne peuvent qu’être salués, mais ce double standard est 
choquant. Il est important de ne pas oublier les autres 

conflits en cours et d’organiser 
enfin un accueil digne de toutes  
et tous. 

Dr Carine Rolland
Présidente de Médecins du Monde

France
P. 6

Ukraine 
P. 8

Partenariat 
P. 10

Au sommaire du N°147 / E T E 2022
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Pakistan /
Renforcer l’aide 
aux refugiés

La province du Khyber Pakhtunkhwa, au nord-est du Pakistan, 
accueille la majorité des réfugiés afghans qui, depuis les années 
1980, fuient les crises répétées dans leur pays. 60 % d’entre eux 
vivent toujours dans des camps et le système de santé publique a 
du mal à répondre aux besoins des réfugiés et de la communauté 
pakistanaise locale. Ainsi, chaque camp de réfugiés dispose d’un 
centre de santé permettant d’alléger la charge pesant sur les  
infrastructures publiques.

Depuis septembre 2021, Médecins du Monde intervient conjoin-
tement avec Handicap International (Humanité & Inclusion) qui 
gère onze centres de santé primaire et deux centres de soins obs-
tétricaux dans onze camps de réfugiés. Médecins du Monde ap-
porte une expertise médicale dans la gestion de ces centres de 
santé. Dans le cadre de cette supervision technique, les équipes de 
Médecins du Monde conseillent et appuient le personnel médical 
des centres dans la mise en œuvre de soins de santé primaires de 
qualité, y compris les soins de santé sexuelle et reproductive 
(planning familial, consultations pré et post-natales, etc.) ainsi 
que des soins obstétricaux et néonataux d’urgence. 

Nigeria /
Entendre 
la souffrance

Depuis plus de douze ans, la violence dans le nord-est du Nigeria 
provoque des déplacements de populations continus et l’effon-
drement des services sociaux et sanitaires de base. La situation 
dans l’État du Borno demeure particulièrement alarmante, no-
tamment avec la fermeture forcée des camps à Maiduguri, prin-
cipale ville de l'État, qui a entraîné le re-déplacement de 270 000 
personnes dans des zones inaccessibles ou des camps non sécuri-
sés. Aujourd'hui, plus de 8,7 millions de personnes ont besoin 
d’aide dans le nord-est du Nigeria, notamment en matière de 
santé, en raison de traumatismes physiques et psychologiques 
subis et de conditions de vie dégradées.

Médecins du Monde renforce l’accès aux soins dans l’État  
du Borno depuis 2016, à travers le déploiement de cliniques  
mobiles et l’équipement de centres de santé. En 2021, Médecins  
du Monde a également mis en place une ligne d’écoute gratuite 
fournissant un point d’entrée alternatif pour les personnes ayant 
subi des violences liées au genre. Elles peuvent ainsi rapporter des 
incidents et demander du soutien médical de manière  
confidentielle. 
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France / La seconde édition de Speedons, notre marathon gaming caritatif animé par Mister MV, s’est déroulé en avril 
dernier. Toujours diffusé en direct sur la plateforme Twitch, l’événement accueillait pour la première fois du public  
au Palais des Congrès de Paris. Plus de 2300 personnes ont ainsi encouragé ces joueurs spécialistes du « speedrun »  
qui consiste à finir un jeu vidéo en un temps record. 802 166 euros ont été collectés pour financer nos actions pendant  
les 55 heures de Speedons !

L’image

          PANORAMA EN BREF



C’est toujours l’objectif de Médecins du Monde en  
France : replacer la santé de toutes et tous au cœur des enjeux 
de notre société. Et les élections qui se suivent sont l’occasion 
de rappeler aux candidats qu’il s’agit là d’un thème de cam-
pagne qui ne peut être ignoré et d’engagements politiques sans 
lesquels notre système de santé solidaire et universel n’est pas 
viable. Car notre protection maladie, notre hôpital public, 
notre médecine de ville, notre capacité de financement de 
nouveaux traitements et notre démocratie sanitaire sont fra-
gilisés et menacés alors que les inégalités ne cessent de s’ac-
croître, avec près de 9,5 millions de personnes vivant sous le 
seuil de pauvreté en France.

C’est pourquoi Médecins du Monde a fait campagne pour la 
santé lors des élections d’avril. Grâce aux délégations régio-
nales de l’association, une campagne d’affichage sauvage a été 
déployée dans toute la France. Son principe, détourner les 
slogans des candidats par des messages évocateurs des risques 
qui pèsent sur notre système de santé. 
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Afghanistan /
L’urgence santé

Depuis quarante ans, le peuple afghan est confronté à des conflits 
armés et à des catastrophes naturelles à répétition. Le retrait des 
forces internationales du pays en 2021 a conduit à la prise du pou-
voir par les talibans. La situation économique s'est alors rapidement 
détériorée et l’Afghanistan traverse aujourd’hui l’une des pires crises 
humanitaires au monde. Outre l’insécurité alimentaire qui touche 
l’ensemble du pays, quelque 24 millions de personnes ont besoin 
d’aide d’urgence. Parmi elles 3,4 millions de déplacés, notamment 
dans la province de Kaboul. Le système de santé, qui était entière-
ment financé par des fonds étrangers, s’est effondré en quelques 
mois, alors que les cas de malnutrition, de maladies transmissibles 
ou encore la mortalité maternelle et infantile augmentent.

Face à cette situation alarmante, Médecins du Monde lance un pro-
gramme d’urgence à Kaboul. L’objectif est d’améliorer l’accès aux 
soins de santé primaires pour les populations vulnérables, qu’elles 
soient déplacées ou résidentes. Concrètement, les équipes de 
Médecins du Monde vont soutenir l’hôpital Rahman Mina qui 
couvre une population d’environ un million de personnes, et deux 
centres de santé près des camps de déplacés informels de Nasaji, 
notamment les services de nutrition, de santé mentale et de santé 
sexuelle et reproductive. Des distributions de kits d’hygiène et des 
activités de sensibilisation sont également prévues pour accompa-
gner les communautés et favoriser, à terme, leur capacité à surmon-
ter cette crise sanitaire majeure. 

France /
La santé 
en campagne
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Plus de 3 000 personnes sont mortes en mer 
en tentant de rejoindre l’Europe en 2021,  
soit deux fois plus qu’en 2020.
Source :  Haut-commissariat de l’ONU pour les réfugiés, 2022

Le saviez-v ous ?
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          FOCUS FRANCE 

LYON  /

Solidarité 
à bord
L’aller-vers. C’est ce concept éprouvé,  
si cher à Médecins du Monde, qui 
sous-tend le programme bus de la 
délégation Auvergne-Rhône-Alpes  
de Médecins du Monde. Deux fois  
par semaine, des bénévoles vont  
à la rencontre de personnes isolées, 
précarisées, parfois éloignées des 
parcours de soins.

L’essentiel

En situation de grande précarité,  
à la rue ou en habitat précaire,  
de nombreuses personnes ne 
parviennent pas à se faire soigner. 
Soit que la santé ne soit pas une 
priorité au regard d’autres vulnéra-
bilités, soit qu’elles n’aient pas de 
droits ouverts. La mission du 
programme bus de Lyon est de 
contribuer à améliorer leur santé 
physique et psychique.

LA SITUATION

ENJEUX

NOS ACTIONS

NOTRE ÉQUIPE

•  Créer un lien social et proposer 
une aide médicale de base

•  Réinscrire ces personnes dans un 
parcours de soins, en les guidant 
dans les démarches pour accéder 
aux dispositifs de droit commun : 
sécurité sociale, médecine de ville, 
hôpitaux, etc.

•  Deux sorties de médiation en 
santé par semaine, l’une fixe le 
jeudi et l’autre mobile le mardi

•  Écoute, soutien psychosocial, 
orientations sociales et médicales

•  Soins de santé primaire, 
promotion de la santé et conseils 
en prévention

•  35 bénévoles soignants  
et accompagnants, ainsi que 
4 salariés dont une infirmière  
en promotion de la santé  
et un assistant social.

LYON

lourd mais parlent peu, ceux qui dans la 
répétition des épreuves perdent tout, effets 
personnels et espoir. Puis tables et bancs 
sont déployés à l’extérieur et les premiers 
visages se montrent.

Parmi eux des habitués, tel Jacques, 67 ans, 
dit l’anthropologue, intarissable sur l’im-
portance de l’étude des groupes humains 
et les mérites inégaux des sciences qui s’y 
emploient. Et des nouveaux venus, qui s’ap-
prochent timidement, demandent un thé 
dans un murmure et se confient à mots 
couverts. Fatou est de ceux-là. Arrivée à 
Lyon fin février, la jeune femme a quitté 
son Mali natal pour l’Algérie, puis la Tunisie 
où elle a embarqué sur un radeau pour 
l’Italie. Dans son landau, sa petite fille de 
3 semaines. « Je suis allée aux urgences pour 
accoucher », raconte-t-elle. Car Fatou n’a 
pas encore pu obtenir l’AME1 qui lui per-
mettrait d’accéder au suivi médical gratuit 
en France ; il faut attendre trois mois pour 
y prétendre et la réforme du dispositif, en-
trée en vigueur en 2021, complique les 
démarches. Hébergée dans un hôtel social 
avec mari et enfant, elle survit grâce à la 
solidarité du tissu associatif local. Au  
terme d’un bref échange, elle repart avec 
quelques conseils et une poignée de 
masques.

Comme partout dans le monde, la pandé-
mie de Covid-19 a bousculé les actions des 

C omme tous les jeudis soir, place 
Carnot, devant la gare de 
Perrache, une foule se presse au-
tour des associations réunies pour 

aider celles et ceux qui en ont besoin. Aide 
alimentaire, coupes de cheveux gratuites 
et même distribution de nourriture pour 
les animaux de compagnie. C’est ce qui 
amène Thierry. « Ils nous donnent trois 
kilos de croquettes quand on vient, comme 
ça je peux nourrir mon chien pendant un 
moment. » Comme tant d’autres, hommes 
et femmes, jeunes et âgés, seuls ou en fa-
mille, Lyonnais, Albanais, Comoriens, 
Maliens ou Algériens, venus là par tant de 
chemins différents, Thierry sait qu’il pour-
ra aussi trouver écoute, réconfort et soins 
auprès des bénévoles de Médecins du 
Monde.

Grande détresse

« Ça commence par une boisson chaude, un 
café, un thé, explique Adèle Perrin qui in-
tervient sur le programme depuis 2016. 
C’est un outil de médiation pour discuter 
avec les personnes qui sont là, leur apporter 
un soutien psychosocial, médical, les orien-
ter vers les structures adaptées à leurs pro-
blèmes et à leur situation. » Ce soir de mai, 
ils sont six bénévoles dans le bus stationné 
au pied de l’une des immenses allégories 
de la République. Soignants – étudiants en 
psychologie, infirmiers, médecin – ou non, 
ils commencent par faire le point sur les 
personnes rencontrées lors la dernière sor-
tie. On évoque les situations complexes, les 
cas de grande détresse, ceux qui portent 

1 Aide médicale d’État.
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« Ce cabinet, c’est un 
petit lieu privilégié 
pour entendre la 
souffrance 
psychologique, 
rattraper les gens sur 
des problématiques 
sociales. » 
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« Nous avons monté des ateliers 
‘‘Porteurs de paroles’’ pour 
inciter les personnes à s’expri-
mer et pour enrichir notre 
plaidoyer. Un premier atelier a 
été proposé autour de la ques-
tion ‘‘Comment allez-vous 
depuis le Covid ?’’ Inscrite en 
différentes langues sur des 
cartons, elle était portée par des 
hommes-sandwichs bénévoles 
qui circulaient parmi la foule. 
Sous un barnum, nous écrivions 
les réponses que les gens 
venaient nous donner sur des 
grandes feuilles que nous 
suspendions ensuite sur des 
cordes. Un second atelier sur le 
thème ‘‘Où dormez-vous ce 
soir ?’’ a ensuite été organisé. 
Nous prévoyons maintenant 
d’animer des ateliers collectifs 
de prévention et de promotion 
de la santé lors des sorties. »

Te, moignage

Adèle Perrin 
Trésorière du Collège régional 
de Médecins du Monde, 
ancienne responsable du 
programme bus

Médecins du Monde en Auvergne-Rhône-
Alpes. Aussi les équipes bénévoles du bus 
de Lyon ont-elles mis en place des activités 
spécifiques afin de protéger les personnes 
sans abri, exclues de fait des règles de confi-
nement et de protection. Conséquences de 
la crise sanitaire également, la sortie du bus 
du mardi a été remplacée par des maraudes 
à pied, en équipes de trois personnes dont 
un soignant. « Nous essayons aujourd’hui 
de limiter la distribution de produits d’hy-
giène et de mettre l’accent sur le lien social, 
sur l’écoute », souligne Sarah Zimmermann, 
qui a rejoint l’équipe de bénévoles en  
octobre.

Un petit lieu privilégié

Attaché à une clôture devant le bus, Orage, 
le chien de Thierry, attend sagement. Son 
maître y est soigné par Anne François, mé-
decin anesthésiste bénévole, dans le petit 
cabinet médical aménagé à bord. Mordu 
par des chiens et agressé au couteau 
quelques jours plus tôt, Thierry a tardé à 
se rendre à l’hôpital pour être recousu et 
traité aux antibiotiques. Visiblement cho-
qué, désorienté, il se plaint de ses blessures, 
se perd dans ses rendez-vous de suivi. Anne 
François change ses bandages, l’aide à re-
mettre de l’ordre dans ses papiers, le rassure. 
« Les consultations du bus, c’est un peu de 
bobos et beaucoup de paroles. Si en tant 
qu’association humanitaire on ne prend pas 

le temps d’échanger, qui va le faire ? Ce ca-
binet, c’est un petit lieu privilégié pour en-
tendre la souffrance psychologique, rattraper 
les gens sur des problématiques sociales. »

Alors qu’à l’extérieur du bus les conversa- 
tions vont bon train, les flyers pour tel ou 
tel service médical ou de première nécessité 
passent de main en main, les bons plans 
sont partagés. Les bénévoles prennent des 
nouvelles des visages connus, notent 
l’évolution des situations individuelles, 
écoutent et conseillent. En fin de soirée, 
c’est l’heure du bilan. Une cinquantaine de 
personnes, dont une dizaine de femmes et 
deux enfants, ont été vues. Sept d’entre elles 
ont été reçues en consultation. Ce jeudi 
soir encore, les équipes du bus ont tenté de 
répondre au mieux à leurs besoins, de les 
orienter vers les permanences d'accès aux 
soins ou le système de santé de droit 
commun quand cela était possible. Mais 
aussi vers le centre d’accueil, de soins et 
d’orientation de Médecins du Monde à la 
Part-Dieu, où d’autres bénévoles de 
l’association prennent le relais pour 
accueillir, soigner et accompagner les 
exclus des soins. 

Thomas Flamerion



          FOCUS EN IMAGES

L’Organisation mondiale de la santé a recensé de nombreuses 

attaques contre des établissements de santé, des personnels de 

santé et des ambulances.

Des millions d’Ukrainiens n’ont plus qu’une seule option : fuir. 

Pour les enfants, les conséquences psychologiques de  

ce bouleversement sont considérables. 

Médecins du Monde approvisionne les structures de santé.  

Le 12 avril, des kits d’urgence ont été acheminés en Ukraine.  

Chaque kit permet de soigner 10 000 personnes pendant 3 mois. 

Dans les régions  
de Tchernivtsi et  
de Dnipro, Médecins  
du Monde cible la 
population la plus 
vulnérable à travers  
ses cliniques mobiles. 

Dès le mois d'avril, 
dans la région  
de Tchernivtsi,  
une équipe compo- 
sée d’un médecin 
généraliste,  
d’une sage-femme, 
d’un psychologue  
et d’un pharmacien  
a commencé à effectuer 
des consultations 
quotidiennes. 
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Le 24 févier dernier débutait l’offensive 
militaire russe contre l’Ukraine. Cette guerre 
qui indigne la communauté internationale, 
c’est avant tout le drame d’un peuple en 
grande partie précipité sur la route de l’exil. 
C’est une nouvelle crise humanitaire dont les 
victimes voient leur quotidien bouleversé, 
leur pays peu à peu ravagé. Plus de six 
millions de personnes ont fui l’Ukraine. Les 
civils qui n’ont pas quitté les zones de guerre 
sont, eux, terrés dans des abris et privés des  
biens essentiels à leur survie, alors que se 
multiplient les crimes de guerre, les violences 
sexuelles, la destruction massive 
d’infrastructures et de biens civils, les 
tortures, l’usage d’armes à sous-munitions 
dans les zones peuplées.

À l’intérieur du pays, le réseau international 
de Médecins du Monde intervient pour 
approvisionner les structures de santé en 
médicaments et en matériel et prodigue 
également des soins de santé primaire et de 
santé mentale dans des cliniques mobiles.  
Les enjeux logistiques sont de taille et 
Médecins du Monde travaille à protéger et 
assurer l’acheminement de l’aide humanitaire 
en dépit des obstacles sécuritaires.

De l’autre côté des frontières, les besoins sont 
tout aussi pressants. Les équipes de la cellule 
Urgences de Médecins du Monde sont 
déployées en Pologne, en Roumanie et en 
Moldavie pour venir en aide aux exilés et 
renforcer les dispositifs d’accueil. 

Cette guerre, qui propulse l’horreur aux 
portes de l’Europe, suscite la mobilisation des 
États pour un accueil digne des réfugiés. Il est 
à souhaiter que le même engagement soit pris 
pour toutes celles et ceux que les crises 
poussent sur les routes de l’Europe. 

Justine Roche

L’horreur aux 
portes de l’Europe

Ukraine 

Une équipe d’urgence a été déployée par Médecins du Monde 

Espagne et Allemagne pour venir renforcer la mission déjà 

existante en Ukraine et réorienter les opérations. L’équipe est 

composée de 90 personnes, à 95 % ukrainiennes. 
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EN BREF          DE VOUS À NOUS

Partenariats /

Comité des donateurs /

La fondation d’entreprise  
Nehs Dominique Bénéteau a pour  
objet de soutenir des actions contribuant  
à prendre soin de l’humain dans la santé. 
C’est donc tout naturellement qu’après 
avoir soutenu notre programme « 
médiation en santé en zones rurales et 
péri-urbaines » de 2019 à 2021, elle 
renouvelle cette année son engagement 
auprès de Médecins du Monde en 
soutenant le programme  
« Réseaux Santé Précarité ». 
Le but de ce programme est d’améliorer  
la qualité et l’accès à la santé dans le droit 
commun des personnes en situation 
d’exclusion. Pour cela, Médecins du 
Monde fait connaître et promeut les 
réseaux de santé au niveau local. 
L’association renforce également les 
compétences des professionnels de santé 
de proximité et des soignants par la 
promotion d’outils spécifiques, et partage 
les dynamiques et les innovations éprou-
vées dans la structuration des réseaux  
de santé. 

Le comité des donateurs participe aux 
réunions pendant lesquelles est élaborée la 
stratégie de l’association. En France, face à 
divers constats – se soigner devient de plus 
en plus compliqué, la précarité augmente, 
les déserts médicaux se multiplient – le 
groupe France s’est réuni pour faire des 
propositions, fondées sur l’expertise terrain, 
afin de réduire les inégalités sociales, 
financières et territoriales de santé dans 
l’accès aux soins et à la prévention. Il est 
nécessaire en effet de considérer la santé 
comme un bien commun et la non-
lucrativité comme un socle de la 
construction de l’offre de soins. Mais il faut 
également instaurer une démocratie 
sanitaire en permettant aux usagers et au 
personnel hospitalier de prendre part aux 
décisions. Réaffirmer que la santé est un 
bien public.
À l’international, c’est la guerre en Ukraine 
qui mobilise l’association. Les missions y 
étaient gérées par Médecins du Monde 
Espagne et Allemagne dans la région du 
Donbass, mais Médecins du Monde France 

a mis à disposition un stock de 
médicaments et sa cellule urgence se 
déploie en Pologne, Roumanie et Moldavie. 
Des initiatives qui illustrent l’importance 
du réseau international Médecins du 
Monde sur les terrains d’urgence. 

A l ire !

A v oir !

,

,

Nos corps pirogues
Entre conte et documen-
taire, ce livre retrace 
l’histoire d’une rencontre, 
celle de l’autrice, alors en 
résidence d’écriture, et 
de Saâ, un enfant 
guinéen de 16 ans  
arrivé à Bayonne après 
un périple long et 
douloureux. Commence 
pour Saâ une nouvelle 
bataille pour justifier son 
exil et faire reconnaître 
sa minorité auprès de 
l’administration  
française.

La santé sociale
La crise sanitaire a 
souligné le lien entre 
santé, inégalités sociales 
et dynamiques ségréga-
tives. Face à ce constat, 
la santé publique connaît 
un regain d’intérêt. Cet 
ouvrage propose de 
comprendre comment 
passer de la médecine à 
la santé sociale en 
articulant approche 
curative et préventive  
et en associant le soin à 
l’ouverture de droits 
sociaux.

De Marie Cosnay
Éditions L’Ire des 
marges

De Nicolas Duvoux 
et Nadège Vezinat
Éditions Puf

Festival Solidays
Après son annulation  
en 2020 et une édition 
spéciale réservée aux 
soignants en 2021, le 
festival Solidays retrouve 
le grand public pour sa 
24e édition, et Médecins 
du Monde sa place au 
village des association. 
L’occasion de faire 
découvrir son action  
et ses combats.
Hippodrome de  
Longchamp, 75016 Paris
Du 24 au 26 juin

Unis pour l’accès aux soins

Au cœur des réflexions stratégiques
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Le Comité

Indépendant de l’association, le Comi-
té des donateurs mène une réflexion 
critique et constructive sur la gestion, 
la collecte de fonds, la communication 
et les grandes orientations de Médecins 
du Monde. Il témoigne auprès des do-
nateurs de la qualité des missions qu’il 
visite et il s’exprime au conseil d’admi-
nistration et à l’assemblée générale de 
l’association.

En savoir plus sur :
 journeedonateursmdm.org



« Bravo, la tâche 
est immense, mais 
l’espoir l’est tout 

autant ! » 

Grande enquête donateurs 2022 /

Nos opérations en France représentent la moitié de nos 
activités. Nous sommes présents sur la quasi-totalité 
du territoire grâce à nos 15 centres d’accueil, de soins et 
d’orientation et nos cliniques mobiles.

Vous choisissez de nous soutenir en priorité car nous : 

Vous plébiscitez également nos actions de : 

Vous êtes très nombreux à avoir pris le temps de répondre à notre grande enquête donateurs et nous tenions à vous en 
remercier chaleureusement. Mieux vous connaître et améliorer encore la relation que nous entretenons avec vous, tels 
étaient les objectifs de cette enquête. Nous sommes ravis de vous en présenter aujourd’hui les principaux résultats. 

Vos habitudes de dons

Vos messages de soutien

Vous êtes satisfaits 
du service de la relation donateurs

Nos missions qui vous tiennent à cœur

Prélèvement  
automatique

par virement bancaire

sur notre site internet 

sur des évènements collectants

par chèque bancaire

par une carte ou un livret solidaire

Nous accordons une grande importance à la relation 
que nous entretenons avec vous. Vous êtes près de 90 % 
à être satisfaits de l’information dispensée et de la 
cordialité de nos échanges.

Le saviez-v ous ?

Le saviez-v ous ?
Vous pouvez également nous soutenir à travers l’épargne 
solidaire, c’est-à-dire à travers les intérêts de vos placements 
bancaires. Ces dons ouvrent également le droit à une 
réduction fiscale. N’hésitez pas à vous renseigner auprès de 
votre banque. 

Vos réponses confortent l’orientation de nos programmes 
en faveur d’un accès universel aux soins. Nous poursuivrons 
avec vous notre engagement militant pour défendre le droit à 
la santé des populations les plus démunies et marginalisées.

Comment créer votre espace donateur ?

1. Je vais sur 
    donateur.medecinsdumonde.org 
2. Je clique sur "Je crée mon compte".
3. Je renseigne mon nom de famille  
    et mon numéro de donateur.
4. Je choisis un mot de passe.

Le mode de don le plus utilisé est le prélèvement 
automatique et nous vous en remercions car cela nous 
donne une meilleure visibilité sur nos budgets missions. 
Néanmoins toutes les formes de dons sont importantes !

Le saviez-v ous ?
Vous pouvez modifier vos informations personnelles 
ou éditer le duplicata de votre dernier reçu fiscal 
directement depuis votre espace personnel.

Intervenons en urgence au secours des victimes  
de crises à l’international

Garantissons l’accès aux soins des populations  
démunies en France

Luttons pour un meilleur accès aux soins  
des personnes migrantes

• Plaidoyer auprès des autorités publiques pour assurer 
un accès universel à la santé

• Promotion de l’accès à la santé sexuelle et reproductive

• Soins des usagers de drogue et des travailleurs du sexe

• Réduction de l’impact des environnements nocifs sur la 
santé des populations

1.
2.
3.

Médecins du Monde N° 147   —   11

« Engagement, ténacité, 
professionnalisme, 

humanité ! 
Ces qualificatifs vous 

vont bien !! » 

« Un grand merci 
pour vos actions et 

votre militantisme ! » 

« J’espère que, grâce à la 
contribution des donateurs, 
votre association continue-

ra à apporter son aide et 
son soutien à des popula-

tions dans le besoin.» 

82 %

33%

20 %

11 %

8 %

45%

Pour toutes questions concernant vos dons, n’hésitez 
 pas à contacter le service de la relation donateurs :

donateurs@medecinsdumonde.net – 0 800 014 014
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 Engagez-vous pour nous donner le pouvoir d’agir. 
En choisissant le don régulier, vous portez nos combats

et nos valeurs communes durablement. 

REJOIGNEZ-NOUS !


